LLCOLE RUSSE

A DAME DE PIQUE

ROMAN LYRIQUE
en trois Actes et sept Tableaux

d'3prés

APOU (;/t HKINE
MTSCHAIKOWSKY

Parples Franparses de

MICHEL DELINES

Musique de

P TSCHAIKOWSKY

—OP 68__

Partition Chant et Piano
Prix net . 20T

Paris, Anc"® Maison Mackar & [‘loeﬁl}l
A N OEL, Succ’ Editeur

23, Avenue de Messine
All rights of public performarnce reserved

Tous drowts d execution de regroduction de traduction et ¢'arrangements reserves pourtous pays
Y compris la Suede la Norvége, fe Danemark et la Hollande

Jmprimenrie Roecen Pasce



Guermann. . . .
Tomski. ..
Eletzki. .
Kalinski.

Sourine ... .. .

Plitzki ... ..
Roumov

a Prilepa . ..

Personnages.

................ Ténor.,.| Le majordome
-. .Baryton. La Comtesse

............ Baearyton. Lise .

......... Ténor, Pauline. .. . . .

................ Basse. L Institutrice .
............. 2eTénor Macha. .. . ..
............ 2eBasse Lenfant, capitaine

L Intermede.

.............. Soprana. l c) Zlatogor (Tomski)

by Milovzor (Pauline). . .. ... . . Contralto.

................ 2¢ Ténor.
................... Mezso.
............... Soprano.
.......... Contralto.
................ Meszo.

.............. Soprano.
........... Roile muet.

.......... Baryton.

Institutrices, NMourrices, Promeneurs, Invites, Enfants, Joueurs etc.etc.

A St Pétersbourg, vers la fin du XVIIIE siécle.



LA DAME DE PIQUE.

Roman lyrique en 3 actes et 7 tableaux.

Introduction.
P. Tschaikowsky, Op.68.

Andante mosso.
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1er ACTE.

1er Tableau.

Le printemps. — Un coin du Jardin d'Eté a StPétersbourg.—Des nourrices,des institutrices
avee des enfants, gargons et fillettes; les uns se promenent,les autres sont assis sur des bancs.
Plusieurs enfants jouent a des jeux courants,sautent & la corde,lancent des balles,etc.ete, ...

Choeur des

NO1. Choeur d Enfants, de nourrices, etc. ete.

fillettes.

gamins jouant
aux soldats.

nianias.
nourrices.

institutrices.

4 Allegro commodo.
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A,lle;g;ro | ¢ diﬁmodo.
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Tamb.
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NO2. Scene et Arioso de Guérmann.
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2¢ Tableau.

La chambre de Lise. Une porte sur le balcon gqui donne sur le jardin.
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NOS. Scene, Romance de Pauline et chanson russe avec choeur.

Allegro non troppo.
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NO13. Scene.
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NO 15. Scene finale.
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4€rme Tableau.

La chambre de la comtesse éclairée par des veilleuses.
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Allegro moderato.
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Cheeur des commensales et des femmes de chambre.
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NO 19. Scene.
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NO 20. Scene et arioso de Lise.
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NO 21. Scene et Duo.
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Tomski (au prince).
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Tempo come prima.
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N©23. Chanson de Tomski et Choeur de joueurs.
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NO24. Scene finale.

Allegro moderato e sempre sostenuto (come prima).
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Un poco riten.
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(le verre a la main)
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Guermann (troublé).
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(Guérmann se frappe dun stylet.
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(Guérmann reprend comnaissance, 1l reconnait le prince et se souléve )
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